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Légende des figures :

Figure 1 : Abri des Castelli à 2 140 m d’altitude (commune de Corte, cliché S. Mazet).

Figure 2 : Foyer de l’Abri des Castelli (commune de Corte, cliché S. Mazet).

Figure 3 : Céramique linéaire avec décor mixte (dont peinture) d’A Guaita (commune de Morsiglia, cliché  F. Lorenzi).

Figure 4 : Vue du chantier (relevé photo avec potence) d’A Guaita (commune de Morsiglia, cliché F. Lorenzi).

Figure 5 : Prospections-inventaire sur la commune d’ Olmeta di Tuda (cliché S. Filippi).

L’ APAUC (Association pour la Promotion de l’Archéologie à l’Université de Corse) 
a été créée en janvier 2002 par des enseignants-chercheurs et des étudiants en 
archéologie de l’Université de Corse.

L’objectif premier était de s’investir dans la valorisation du patrimoine 
archéologique de la Corse au travers d’opérations archéologiques sur l’ensemble 
de l’île.

Ainsi, les membres de l’association ont réalisé de nombreuses prospections-
inventaire, prospections thématiques avec sondages afin de compléter la Carte 
archéologique nationale.

Parmi les derniers chantiers de fouilles entrepris ces dernières années, l’abri des 
Castelli (commune de Corte) situé à plus de 2000 mètres d’altitude et l’habitat 
du Néolithique d’A Guaita (commune de Morsiglia) se sont révélés prometteurs 
pour la recherche archéologique insulaire.

De plus, les nombreuses prospections-inventaires réalisées sur les communes de 
Corte, Ville-di-Paraso, Cervione… ont contribué à enrichir la carte archéologique  
nationale de la préhistoire à l’époque contemporaine.

Cette association s’est aussi donnée pour but de promouvoir l’archéologie 
universitaire par le biais de colloques, de publications de livres et livrets, 
d’expositions et de présenter au grand public et aux scolaires l’archéologie 
et la préhistoire de la Corse.

Ainsi, La création d’ateliers pédagogiques, notamment pour les Journées 
du Patrimoine ou bien la Fête de la Science a permis de mettre en valeur le 
patrimoine local de manière simple et ludique.

Dix années après sa création, les membres de cette association poursuivent 
et développent les activités de terrains, de valorisation et de diffusion de la 
culture scientifique sur l’ensemble de la Corse.1
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Opérations archéologiques de l’APAUC  
autorisées par l’État en 2012



GROUPEMENT RÉGIONAL 
DES SOCIÉTÉS ARCHÉOLOGIQUES  

DE LA CORSE

A s s o c i at i o n  d ’ a r c h é o l o g i e

Le Groupement régional des Sociétés archéologiques de la Corse, association loi 
1901, est né, après la bi-départementalisation, du besoin de disposer auprès 
des différentes instances régionales d’une organisation pour faciliter les travaux 
archéologiques de terrain et la diffusion de leurs résultats. L’un de ses principaux 
objectifs est donc de promouvoir la connaissance scientifique et la valorisation 
du patrimoine archéologique de la Corse. C’est ainsi que le Groupement régional 
des Sociétés archéologiques a, depuis 1976, sous l’impulsion de ses présidents 
successifs, mis en œuvre la plupart des opérations de recherche archéologique 
programmée et organisé de nombreuses manifestations en faveur du patrimoine 
archéologique insulaire.

Liste non exhaustive de quelques opérations
prises en charge par l’association depuis 1975.

Castellu de l’âge du Bronze de Calzola-Castellucciu (Pila-Canale).

Castellu de l’âge du Bronze de Pozzone (Sartène).

Castellu de l’âge du Bronze de Cuntorba (Olmeto), IMH.

Site médiéval, protohistorique et néolithique de la Punta di U Grecu (Sartène)

Alignements de menhirs de Rinaghju (Sartène) CMH.

Alignements de menhirs de Stantari (Sartène) CMH.

Site néolithique du Monte Revincu (Santo-Pietro-di-Tenda) CMH.

Site néolithique et protohistorique de Mamucci (Santo-Pietro-di-Tenda).

Site néolithique et protohistorique d’I Calanchi (Sollacaro) CMH.

Site préhistorique de la Coscia (Rogliano) CMH.

Village médiéval de l’Ortolu (Sartène) IMH.

Site mésolithique de la Punta di Caniscione (Monaccia-d’Aullène).

Site mésolithique, néolithique et protohistorique de Campu Stefanu (Sollacaro).

Site protohistorique de Cozza-Torta (Porto-Vecchio).

Site néolithique de Vasculacciu (Figari).

Site néolithique d’A Fuata (Lumio).

Site protohistorique de Cuciurpula (Sorbollano).

Site médiéval d’U Pinzu (Castello-di-Rostino).

Site médiéval de Mugliunaccia (Olmi-Capella).

Site préhistorique de Presa-Tusiu (Altagène).

Site antique de Piantarella (Bonifacio) (CMH).

Site préhistorique de Castiglione (Oletta).

Site protohistorique et médiéval de Capula (Lévie) (CMH).

Site protohistorique de Cucuruzzu (Lévie) (CMH).

Site antique de Cavallo (Bonifacio) (CMH).

Site antique de Sant’Appianu (Vico) (CMH).

Site antique de la lagune du Monte Bughju (Rogliano).

Site protohistorique de Tuani (Corte).

Légende des figures :

Figure 1 : Santo-Pietro-di-Tenda, Monte Revincu : Dolmen  
de Casa di L’Urcu.
Figure 2 : Santo-Pietro-di-Tenda, Mamucci structure  
mégalithique circulaire.

Figure 3 : Bonifacio, Piantarella vue aérienne.

Figure 4 : Olmeto, Castellu di Cuntorba.

Figure 5 : Sollacaro, I Calanchi : fusaïoles.

Figure 6 : Sartène, Castidetta-Pozzone.

Figure 7 : Monaccia-d’Aullène, Caniscione.

Figure 8 : Sorbollano, Cuciurpula : Lame de poignard en fer.

Figure 9 : Castello-di-Rostino, Castellu d’U Pinzu.

Clichés F. Leandri
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Le président en exercice de l’association est Monsieur Paul Nebbia 
(conservateur du musée de Préhistoire corse et d’archéologie de Sartène).
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Actuellement, le Groupement réunit une vingtaine de chercheurs professionnels et 
amateurs rattachés à différentes institutions. L’association conformément à ses statuts 
poursuit son aide active à la recherche archéologique et aux travaux de préservation, 
d’études et de mise en valeur du patrimoine archéologique de l’île. L’association 
encourage et assure aussi des publications, des communications, des séminaires, des 
congrès et des expositions sur l’archéologie insulaire.
Le Groupement régional facilite une concertation permanente entre les Sociétés 
archéologiques départementales et entre tous les archéologues qui œuvrent en Corse. Il 
assure aussi une mission de veille juridique et de diffusion de la législation en matière 
d’archéologie et s’attache à faire respecter par tous ses adhérents, la réglementation 
en vigueur.
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Laboratoire  
Régional 

d’Archéologie

A s s o c i at i o n  d ’ a r c h é o l o g i e

Le Laboratoire Régional d’Archéologie (LRA) a été 
créé en 2004 pour pallier l’absence de laboratoire de 
recherche dans la région. Les enjeux de l’époque étaient 
de dynamiser la recherche insulaire, de diffuser les 
données scientifiques et de répondre aux attentes en 
matière d’archéologie préventive. Cette nécessité a été 
exprimée comme une véritable prise de conscience afin 
d’œuvrer pour la création d’une structure répondant à 
la fois à la connaissance, la valorisation et la diffusion 
de l’histoire et des spécificités insulaires. C’est ainsi que 
Daniel Istria a créé le LRA, association loi 1901, grâce 
au soutien de la Collectivité territoriale de Corse. Les 
missions et les activités toujours grandissantes de l’association ont permis le recrutement de trois 
salariés et font de cette structure un acteur incontournable de l’archéologie insulaire. Aujourd’hui, 
Hélène Paolini-Saez (directrice), Pierre Comiti et Marie-Andrée Gardella remplissent leurs fonctions 
avec des spécialités différentes afin d’intervenir sur des sites de chronologies variées.

Les opérations de terrain

Placés sous le contrôle légal du Service régional de l’archéologie (DRAC), les archéologues du 
LRA réalisent des prospections-inventaires diachroniques, des prospections thématiques ainsi 
que des fouilles archéologiques. Ces opérations s’intègrent aux problématiques des communes 
partenaires dans le cadre de l’élaboration des PLU et de la valorisation patrimoniale. Depuis 
2006, le LRA a ainsi contribué à l’enrichissement de la carte archéologique d’Ajaccio, Alata, 
Ambiegna, Appietto, Casaglione, Grossetto-Prugna et Pietrosella et travaille actuellement pour 
les communes d’Arbori, Sant’Andrea d’Orcino, Sari d’Orcino, Sarrola-Carcopino (Corse-du-Sud), 
Olmi-Cappela, Novella et Palasca (Haute-Corse).

La diffusion

Afin de jouer son rôle de passeur de savoir entre les 
scientifiques et le grand public, le LRA propose des actions en 
faveur du jeune public, des conférences et des visites de sites. 
Un premier colloque a été organisé en novembre 2010 afin 
de fédérer plusieurs chercheurs autour d’une microrégion. 
Cette démarche rencontre un véritable engouement et 
répond pleinement à l’attente de la population locale et 
touristique.

Légende des figures :

Figure 1 : Maison-tour d’U Marchesacciu-Appietto. Fouilles archéologiques Pierre Comiti.

Figure 2 : Pedisisu-Alata. Prospection-inventaire Hélène Paolini-Saez.

Figure 3 : Castellu de Cinarca-Casaglione. Prospection-inventaire Marie-Andrée Gardella.

Figure 4 : Petra Bianca-Alata. Prospection-inventaire Hélène Paolini-Saez.

Figure 5 : Fuculina-Pietrosella. Prospection-inventaire Hélène Paolini-Saez.

Figure 6 : École maternelle de Mezzavia. Grande Section de Mme Jean.

Figure 7 : École élémentaire du Loreto. CE1 de Mme Bautista.

(Clichés LRA)
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Présidente Élisabeth Pereira (maître de conférences à l’IUT de Corse).
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